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    MARCEL PROUST


    ÉCRIVAIN FRANÇAIS


    
      	Né en 1871 à Paris


      	Décédé 1922 à Paris


      	
        Quelques-unes de ses œuvres:

        
          	Du côté de chez Swann (1913), roman


          	Albertine disparue (1925), roman


          	Le temps retrouvé (1927), roman

        

      

    


    Issu d’une famille aisée et cultivée, Marcel Proust fréquente très jeune des salons aristocratiques où il y rencontre artistes et écrivains. Dès son enfance, sa santé est particulièrement fragile et il connaitra, durant toute sa vie, de graves difficultés respiratoires. Profitant de sa fortune familiale, il consacre tout son temps à l’écriture et entreprend, en 1907, l’écriture de son œuvre À la recherche du temps perdu. Cette vaste fresque romanesque se compose de sept tomes, lesquels furent publiés entre 1913 et 1927, les quatre derniers étant parus de manière posthume. L’œuvre romanesque de Marcel Proust est gigantesque; comportant plus de deux cents acteurs, elle offre une réflexion sur le temps, la mémoire affective, les fonctions de l’art, et propose également une méditation sur des sentiments humains tels que l’amour, la jalousie, l’homosexualité et le sentiment d’échec. Pour toutes ces raisons, Marcel Proust s’est imposé comme l’un des plus grands écrivains du XXe siècle et est considéré à travers le monde comme le plus représentatif de la littérature française. On dénombre en effet plus d’ouvrages théoriques à son sujet que sur tout autre écrivain français, tant sa postérité fut retentissante.

  


  
    À L’OMBRE DES JEUNES FILLES EN FLEURS


    LES PREMIERS AMOURS ET LA PREMIÈRE RECONNAISSANCE LITTÉRAIRE


    
      	Genre: roman


      	Édition de référence: À l’ombre des jeunes filles en fleurs, Paris, Le Livre de Poche, 1992, 667 p.


      	1re édition: 1919


      	Thématiques: aristocratie, société, amour, jalousie, art, écriture, souvenirs, maladie

    


    À l’ombre des jeunes filles en fleurs est le deuxième tome de l’ensemble romanesque À la recherche du temps perdu, composé de 7 volumes et trois mille pages. Publié en 1919, il obtient la même année le prix Goncourt, lequel marque le début d’une reconnaissance prestigieuse qui ne cessera de croitre au fil du temps. Le roman poursuit fidèlement le récit du premier tome, Du côté de chez Swann, et inclut donc les mêmes personnages tout en y ajoutant de nouveaux.


    La question de l’autobiographie a souvent été discutée, car le narrateur possède certaines caractéristiques similaires à celles de Marcel Proust. En effet, le récit se déroule du point de vue interne, c’est-à-dire avec le pronom personnel «je», et le narrateur, en plus de se nommer Marcel, est également un écrivain à la santé fragile, issu d’une famille aisée et fréquentant les salons aristocratiques de l’époque. Cependant, Proust a toujours précisé que l’écrivain et l’homme étaient deux entités différentes et qu’il serait bien réducteur de voir dans son œuvre une quelconque intention autobiographique. À l’ombre des jeunes filles en fleurs continue, un siècle plus tard, d’être lu partout dans le monde grâce à des dizaines de traductions et demeure un des grands classiques de la littérature française.

  


  
    RÉSUMÉ


    Le roman est divisé en deux parties. La première, «Autour de MmeSwann», relate les relations du narrateur avec des personnages de la société parisienne et plus particulièrement avec Gilberte Swann, pour qui il éprouve un amour qui se dégrade peu à peu. Dans la seconde, «Nom de pays: Le pays», il s’installe à Balbec et expérimente une existence très solitaire, jusqu’à ce qu’il rencontre des jeunes filles avec qui il se lie d’amitié. Parmi celles-ci, une en particulier, prénommée Albertine, l’intéresse; il en tombe amoureux.


    AUTOUR DE MMESWANN


    Les parents du narrateur reçoivent la visite de Monsieur de Norpois. Marcel est alors âgé d’une quinzaine d’années, mais il écoute attentivement le visiteur parler de Monsieur et Madame Swann, des amis dont ses parents se sont éloignés au fil du temps. Secrètement amoureux de leur fille, Gilberte, Marcel laisse entendre à Monsieur de Norpois qu’il aimerait être reçu chez les Swann, mais ce dernier semble ne pas réagir. Ensemble, ils ont une longue conversation au sujet de Bergotte, un écrivain très connu que Marcel admire énormément, bien que Monsieur de Norpois ne partage nullement cette admiration. S’en suit alors une discussion sur l’avenir de Marcel que ses parents prédestinent à une carrière diplomatique alors que le jeune homme a des dons d’écriture et envisage davantage un avenir littéraire. Marcel est cependant en proie au doute, car sa motivation est fluctuante, mais se sent rassuré de savoir qu’un gros héritage familial, celui de sa tante Léonie, le préservera toujours de la pauvreté.


    Au cours de ses promenades sur les Champs-Élysées, Marcel flirte avec Gilberte Swann, à la recherche constante d’un contact avec le corps de cette jeune femme qu’il apprécie tant et qui semble l’apprécier également. Le narrateur ressent les premiers symptômes de l’asthme, maladie qui l’incommodera durant toute sa vie, et se fait soigner par le docteur Cottard, un homme très peu cultivé, mais très reconnu dans son domaine, qui propose à Marcel un traitement malheureusement peu efficace que dans un premier temps.


    Marcel éprouve une immense joie à l’idée d’être invité par Gilberte, de manière de plus en plus fréquente, chez ses parents, les Swann, dont la réputation se ternit en raison de leurs affiliations aux républicains. Chez eux, il fait la rencontre de Bergotte, cet écrivain éminent qu’il admire tant, mais il est désagréablement surpris par son physique, son allure et son élocution étrange. Ce dernier remarque l’esprit vif et le potentiel de Marcel et se montre particulièrement attentionné envers le jeune homme, sous l’œil admiratif de ses parents. Les visites se font donc de plus en plus assidues.


    Avec son ami, Albert Bloch, un jeune homme qui déplait à la famille de Marcel, ils se rendent dans une maison de passe très médiocre où le narrateur fait la rencontre de Rachel, une des pensionnaires. Gilberte est de plus en plus contrariée par la fréquence des visites de Marcel chez elle et souhaite mettre un terme à cette relation en limitant les rapports à de simples échanges épistolaires, ce qui fait grandement souffrir Marcel. Lorsque celui-ci constate que Gilberte est en compagnie d’un jeune homme, il est épris d’une forte jalousie et part se consoler avec des filles de joie.


    NOM DE PAYS: LE PAYS


    Deux années se sont écoulées entre les deux parties du récit et Marcel est parti à Balbec, avec sa grand-mère qu’il aime profondément, afin de soigner son asthme. Ils résident au Grand-Hôtel de Balbec, dans une chambre qui ne lui est pas familière et où il peine à trouver ses repères, mais il est séduit par la proximité de l’océan et la convivialité des repas pris au bord de l’eau, dans la véranda. La timidité du jeune homme l’empêche de sympathiser avec des jeunes qu’il aimerait pourtant connaitre. Il rencontre, sur un malentendu, Madame de Villeparisis, la maitresse de Monsieur de Norpois, une femme très libérale d’une largeur d’esprit qui le séduit. Ensuite, il se lie d’amitié à son neveu, Robert de Saint-Loup, mais lorsqu’Albert Bloch rejoint Marcel à Balbec, ce dernier tente de les diviser en disant tour à tour du mal de l’un et de l’autre.


    Depuis son arrivée, Marcel a remarquéune bande de jeunes filles et se sent particulièrement attiré par l’une d’entre elles en raison de sa beauté. Il mène une vie très décousue, allant se coucher au petit matin, mais justifie sa paresse par sa santé médiocre. Il fait la rencontre d’Elstir, un peintre renommé, grâce auquel il fait la connaissance d’Albertine, la jeune fille qu’il observe depuis longtemps, ainsi que d’Andrée et de Gisèle, ses amies. Marcel passe beaucoup de temps avec ce groupe de filles, au point de délaisser sa grand-mère. Ensemble, ils se rendent sur la plage et dans le casino de l’hôtel pour passer du bon temps; Marcel est parfaitement heureux.


    Lors d’un goûter entre amis, Albertine lui glisse dans la main un petit billet avec le message «Je vous aime bien». Plus tard, alors que la jeune fille doit passer une nuit au Grand-Hôtel, elle invite Marcel à venir lui rendre une visite dans sa chambre. Le jeune homme est euphorique à l’annonce de cette proposition et, le moment venu, tandis qu’elle est allongée sur le lit, il tente de l’embrasser, mais essuie un refus brutal. Dès lors, il se détournera d’elle quelque temps et reportera son intérêt sur Andrée, espérant éveiller de la jalousie chez Albertine.


    La saison se termine, les chambres du Grand-Hôtel se vident une à une, le casino ferme ses portes et le temps devient pluvieux. Les filles, Albertine la première, quittent Balbec, laissant Marcel de plus en plus seul, jusqu’à ce qu’il décide de rentrer à Paris. Tous les efforts mis en œuvre afin de se rapprocher d’elle n’ont servi à rien et Marcel en garde un goût amer.

  


  
    ÉTUDE DES PERSONNAGES


    MARCEL, UN NARRATEUR QUI ASPIRE À L’ART ET À L’AMOUR


    À l’ombre des jeunes filles en fleurs est un récit écrit à la première personne: c’est donc à travers ce «je» que les émotions, les sentiments et les descriptions sont vécus et relatés. Le narrateur, héros du roman, se prénomme Marcelet son âge, dans ce tome-ci, se situe à la fin de l’adolescence. Son entrée dans le monde des adultes est marquée par des ambitions bien précises puisqu’il aspire à devenir un artiste, et plus particulièrement un écrivain. Cependant, en raison des préoccupations propres à son adolescence, il est fortement troublé par la quête de l’amour et son attirance envers des jeunes filles occupe une grande partie de ses pensées.


    De nature très curieuse, Marcel aime écouter les conversations des personnes qui l’entourent afin d’apprendre à connaitre le fonctionnement de la vie en société. Très ambitieux, aussi, il souhaite être intégré aux sphères sociales qui gravitent de près ou de loin autour de ses parents, et en particulier à la famille Swann, d’abord parce qu’il est très attiré par Gilberte, la fille de Monsieur Swann, ensuite parce qu’il voue une grande admiration à son père, Charles Swann. Ce dernier, un dandy fortuné, élégant, discret et fin connaisseur des arts, fréquente de près l’aristocratie parisienne. Dès lors, Marcel s’intéresse beaucoup à ce personnage, puis aux artistes que ce dernier reçoit chez lui, tel que l’écrivain Bergotte.


    Marcel est également un jeune homme très attaché à ses souvenirs d’enfance et de jeunesse et son imagination est extrêmement féconde, surtout lorsqu’il est amoureux. Sa sensibilité et sa timidité l’empêchent parfois de trouver sa place parmi les gens qu’il côtoie, en particulier avec les jeunes gens de son âge. Atteint d’une maladie asthmatique qui entrave son quotidien, il se réfugie parfois derrière celle-ci pour légitimer sa paresse. D’autre part, sa fortune familiale le met à l’abri de la précarité et il souhaite consacrer sa vie à l’écriture.


    Du point de vue sentimental, Marcel est un personnage très jaloux qui ne supporte pas la compétition et qui a du mal à faire confiance aux femmes. Il doute beaucoup de la sincérité de celles-ci et en particulier d’Albertine, qu’il soumet à un interrogatoire afin de connaitre son emploi du temps, présent et passé. Il espionne ses faits et gestes et la comble de cadeaux en espérant acheter sa docilité.


    CHARLES SWANN


    Le personnage de Charles Swann est très présent dans le tome précédant (Du côté de chez Swann) et demeure omniprésent dans l’ensemble du cycle, principalement dans À l’ombre des jeunes filles en fleurs. Dandy fortuné, il est propriétaire d’un château près de Combray et fréquente de près l’aristocratie parisienne ainsi que les artistes et écrivains de l’époque. On ne lui connait aucune activité professionnelle à l’exception de la rédaction d’une biographie d’un peintre flamand qui demeurera inachevée. De nature très charmeuse, il incarne un personnage de dandy fortuné qui plait énormément à Marcel. Après avoir collectionné les conquêtes féminines, il épouse Odette de Crécy, une demie mondaine quelque peu opportuniste. Leur mariage est à l’origine d’un déclin social, car celui-ci fut très mal perçu par la petite bourgeoisie et les parents de Marcel.


    Conscient du rejet dont est victime son épouse, il se défait de sa compagnie lorsqu’il se rend à des diners mondains ou en société. S’il se montre très discret à Combray, il mène à Paris une vie de mondain où il côtoie les plus grandes célébrités.


    Proust s’est inspiré du personnage réel Charles Hass, un de ses contemporains qui fréquentait assidument les salons littéraires. Également juif fortuné, le jeune homme vivait dans la mondanité sans exercer aucune profession.


    GILBERTE, UN PREMIER AMOUR CRUEL


    Gilberte est la fille de Charles Swann et d’Odette de Crécy. Après avoir longuement entendu parler d’elle, Marcel rêve de la rencontrer. Il fait sa connaissance pour la première fois lors d’une promenade sur les Champs-Élysées et cette rencontre reste gravée dans sa mémoire.


    Gilberte est une adolescente qui a conscience de sa beauté et de son


    

    

    ALBERTINE, UNE BELLE ÉNIGME


    

    

    

    

    BERGOTTE, SANS EN AVOIR L’AIR


    

    

    

    

    ELSTIR, PEINTRE IMPRESSIONNISTE
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